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AUDITION

Le prix des 
prothèses à 
nouveau en 
question P. 12

MÉDECINS DU MONDE

A Paris, le centre 
de soins est débordé P. 6

SOCIÉTÉ

Sur Internet, 74 %
des mamans ont déjà 
affiché leurs bébés P. 7
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Les produits érotiques 
de la collection
« Fifty Shades of Grey ».
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VÉLO

Des amendes moins 
corsées, mais 
plus nombreuses P. 2

ÉDITION DE STRASBOURG
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THOMAS CALINON

A compter du 2 novembre, les 
cyclistes n’auront qu’à bien se 
tenir. C’est à partir de cette date 

que sera expérimenté à Strasbourg un 
nouveau système de sanction des infrac-
tions au code de la route commises par 
les cyclistes. Cette verbalisation adaptée 
se traduira par des amendes ramenées 
à 45,60 €, contre 90 € actuellement. En 
contrepartie de cette relative mansué-
tude, les contrôles seront plus nombreux 
et la verbalisation systématique.

« Même les piétons ont peur ! »
« C’est une bonne chose, applaudit Eric, 
47 ans, chauffeur de taxi. Il y a de plus en 
plus de cyclistes et leur comportement 
est très dangereux. Même les piétons 
ont peur ! » Même sentiment pour Na-
dine, 48 ans, « cycliste de toujours », qui 
constate « une dérive »  : «J’en vois beau-
coup qui mettent leur vie en danger. » 
Son fils, âgé de 8 ans, l’incite parfois à 

griller les feux. Alors elle lui « répète 
qu’une vie vaut plus que trois secondes 
gagnées ». 
Jean Chaumien, président de l’associa-
tion de promotion du deux-roues 

Cadr 67, salue aussi cette initiative locale 
et souhaite sa généralisation. Il estime 
cependant que « le montant des 
amendes reste trop élevé par rapport 
aux risques que les cyclistes font courir 
aux autres ». A contrario, l’Autombile 
Club se désole du « message ambigu qui 
consiste à dire que les infractions com-
mises à vélo seraient moins graves ». 
«Or, plaide Christian Scholly, directeur 
général adjoint, un automobiliste qui fait 
un écart pour éviter un cycliste peut pro-
voquer un accident grave. » W 

VÉLO Strasbourg va expérimenter un dispositif de verbalisation minorée

L’AMENDE À MOITIÉ PRIX 
FAIT À MOITIÉ RECETTE

Les contrôles vont être renforcés.
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W LE TÉLÉPHONE BANNI
Le nouveau dispositif 
strasbourgeois vise 9 infractions 
au code de la route, dont les feux 
rouges, stops et priorités non 
respectés. Le fait de téléphoner 
alors que l’on est en selle 
sera lui aussi systématiquement 
sanctionné.

Pour cette nouvelle édition de la Se-
maine du goût, jusqu’au 21 octobre, la 
ville de Strasbourg a décidé d’y associer 
une part d’histoire locale. Celle de l’éva-
cuation au début de la Seconde Guerre 
mondiale de plusieurs milliers d’Alsa-
ciens vers la Dordogne et la ville de 
Périgueux, jugée plus sûre. « Chaque 
année est organisée une rencontre des 
“villes-sœurs”, où on essaye de trouver 

des initiatives à destination de la jeu-
nesse pour perpétuer cette mémoire », 
explique Nicole Dreyer, adjointe en 
charge de la petite enfance, l’action 
éducative et la vie scolaire. Cette se-
maine, c’est donc dans les assiettes que 
ça se passe, avec la daube de bœuf aux 
châtaignes et autres recettes du Péri-
gord servies dans les restaurants sco-
laires strasbourgeois. W A. I.

SEMAINE DU GOÛT

Un peu d’histoire dans les assiettes

Des recettes aux saveurs du Périgord et de l’Alsace sont servis aux écoliers.
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PSA et Opel bientôt fusionnés ? Le 
projet est sur la table, croit savoir 
Latribune.fr. PSA et General Motors 
(GM), désormais alliés, étudieraient 
« la création d’une société com-
mune », qui « regrouperait Opel (fi-
liale allemande de GM) et la division 
automobile de PSA ». « On est les 
premiers concernés, mais les der-
niers informés, peste Julien Wostyn, 
délégué CGT chez PSA à Mulhouse. 
Quand Philippe Varin [PDG de PSA] 
est venu sur le site mercredi, tous les 
syndicats l’ont questionné sur les 
usines de mécanique et de brut, qui 
chôment beaucoup chez nous, mais 
il a botté en touche. » « On a du mal 
à appréhender cette histoire, reprend 
Robert Calvet, de la CFDT. Ce qui est 
sûr, c’est que PSA n’est pas en posi-
tion de force alors que GM semble 
avoir les reins plus solides... » Selon 
Julien Wostyn, qui redoute déjà « les 
conséquences en termes d’emploi » 
du projet, des annonces pourraient 
être faites d’ici à dix jours. W T.C.

PSA MULHOUSE

Le projet de 
fusion inquiète



PROCÈS DU DR MULLER

Un report en 
octobre 2013
Rendez-vous dans un an. Le troisième 
procès du docteur Jean-Louis Muller, 
dont la condamnation à 20 ans de réclu-
sion pour le meurtre de sa femme avait 
été annulée par la Cour de cassation en 
juin 2011, a été reporté en octobre 2013 
devant les assises de la Meurthe-et-Mo-
selle. Son avocat, Me Eric Dupond-Mo-
retti, ne pouvait être présent du 10 au 20 
décembre prochain, période au cours de 
laquelle devait se tenir ce nouveau pro-
cès, à Nancy. Condamné à deux reprises, 
le medécin alsacien de 56 ans a toujours 
clamé son innocence. W A. I.
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ALEXIA IGHIRRI

V oilà près d’un mois 
qu’un nouveau mar-
ché de proximité, 

composé d’une trentaine de 
stands alimentaires et de fri-
piers, est testé sur la place de 
l’Esplanade, tous les lundis. Et 
visiblement, pour quelques uns 
de ces commerçants, les dé-
buts sont un peu difficiles : « On 
s’ennuie, lâche Naima, du stand 
de vêtements « Chez Ashley ». 
Il n’y a pas beaucoup de pas-
sage ». Le ressenti est iden-
tique de l’autre côté du marché, 
à la rôtisserie « Au poulet de ma 
grand-mère », où Gabrielle 
peut néanmoins compter sur 
quelques clients. Parmi eux, 
Alexandre, étudiant, qui s’ar-

rête tous les lundis chez elle : 
« C’est une très bonne initiative 
d’avoir installé un marché ici. 
J’habite à côté, donc c’est super 
pratique. »

Demande des riverains
La création du nouveau marché 
est née de la demande des ha-
bitants du quartier. Très atten-
due, sa mise en place a donc 
ravi les riverains. Avec 
quelques bémols tout de 
même, relayés par Nicole, 
l’une des habitantes de l’Espla-
nade : « Il y a trop de stands de 
vêtements ! Il aurait peut-être 
fallu plus de producteurs lo-
caux. S’il y avait plus de choix, 
je n’irais même plus au super-
marché d’à côté, parce que je 
préfère un oignon d’Alsace à un 

un oignon du Pérou. » C’est 
justement pour avoir le temps 
de faire des retouches que ce 
marché est en phase de test 
durant les six prochains mois. 
Au terme de cette période, « un 
bilan d’expertise sera réalisé 
pour voir si la greffe a pris ou 
pas », indique Eric Elkouby, ad-

joint délégué aux foires et mar-
chés. Pour l’instant, le marché 
semble parti pour être main-
tenu. Consciente des difficultés 
rencontrées par certains com-
merçants, Michèle Seiler, ad-
jointe en charge du quartier de 
l’Esplanade, aimerait « pouvoir 
les aider pour qu’ils puissent 

rester sur la place. Mais il faut 
laisser le temps aux gens de 
s’approprier le marché », es-
time-t-elle, indiquant qu’un 
fleuriste a déjà jetté l’éponge. 
Seul stand sur place depuis 
deux ans, le primeur « Chris-
ten » affirme lui aussi « avoir 
mis 6 mois à décoller ». W 

MARCHÉ Lancé il y a un mois, le nouveau rendez-vous de proximité peine à trouver son public

À L’ESPLANADE, 
LE LUNDI, C’EST 
AU RALENTI

Les différents stands sont présents tous les lundis sur la place de l’Esplanade.
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ÉNERGIE
Une « personnalité 
qualifiée » pour Fessenheim
L’Elysée a annoncé lundi qu’une 
« personnalité qualifiée » allait 
être nommée pour préparer la 
fermeture de la centrale de 
Fessenheim, « dans des conditions 
économiquement, techniquement et 
socialement responsables ». 
Nommée par le Premier ministre, 
elle sera placée sous l’autorité du 
ministère de l’Energie.

FAITS DIVERS
Il décède suite à son accident 
de la route à Lupstein
Sur la RD 112 à Lupstein, dimanche 
vers 4 h 30, deux jeunes hommes 
(17 et 18 ans) s’étaient grièvement 
blessés en percutant un arbre avec 
leur voiture. Le plus jeune est 
décédé dans la nuit de dimanche à 
lundi à l’hôpital de Hautepierre, 
tandis que l’enquête ouverte par 
les gendarmes de Saverne a révélé 
que le conducteur n’avait pas 
son permis de conduire.

secondes20
LE CHIFFRE

10
C’EST LE POURCENTAGE 
D’ALSACIENS ILLETTRÉS,

SELON LE CONSEIL RÉGIONAL, 
QUI VIENT DE SIGNER UN 

« PLAN POUR L’ACCÈS
AUX COMPÉTENCES DE BASE ».

Ils espéraient une forte mobilisation. 
Et cela a été le cas. Lundi après-midi, 
les organisations syndicales (CGT, CFE-
CGC, UNSA et FO) ont réussi à mobiliser 
des centaines de salariés des cliniques 
à but non lucratif, lors d’une manifes-
tation à travers Strasbourg, bloquant un 
temps les lignes de tram.
Derrière les banderoles du cortège, ils 
étaient près de 500 personnes selon les 
syndicats, environ 350 selon la police, à 
faire part de leur mécontentement. « On 
est vraiment supris par une telle mobi-
lisation, se réjouit Marie-Jeanne Bohr, 
déléguée CGT de la clinique Sainte-
Odile. Surtout parce qu’on est dans un 
secteur où il est toujours difficile de 
mobiliser les salariés sur leur journée 
de travail. Mais il y a un tel ras-de-bol 
que les gens sont venus protester ».

« On se bat pour garder
ce qu’on nous a donné »
La raison de leur colère : quinze nou-
veaux points de la convention collective 
à laquelle sont soumises les cliniques 
ont été déposés par le syndicat patronal, 
alors qu’il avait arrêté les négociations 
avec les syndicats des salariés. Insatis-
faits par ces recommandations, ces 

derniers demandent donc au gouverne-
ment, à travers cette mobilisation,  de 
ne pas donner son agrément et de 
conserver la convention actuelle. « On 
ne manifeste pas pour avoir des choses 
en plus, on se bat pour garder ce qu’on 
nous a donné », martèle Marie-Jeanne 
Bohr. Si nécessaire, les syndicalistes 
seraient prêts à renouveller ce type 
d’actions. W A.I.

MANIFESTATION

Les salariés des cliniques dans la rue

Le cortège est passé au centre-ville.
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CIRCULATION

Perturbations avenue du Rhin
Jusqu’au 19 octobre, de 7 h à 17 h, 
en vue de procéder à la mise en œuvre 
d’un camion-grue de livraison sur 
le trottoir et la piste cyclable au droit 
de l’immeuble du Bruckhof sis avenue 
du Rhin, le trottoir et la piste cyclable côté 
sud seront ponctuellement neutralisés 
et le stationnement interdit de 6 h à 18 h.

Travaux de réfection de la chaussée 
dans la rue Auguste-Lamey
Lors de travaux de réfection 
de la chaussée jusqu’au 26 octobre, 
le trottoir sera ponctuellement neutralisé, 
la circulation interrompue à tous 
les véhicules, qui seront déviés depuis 
l’avenue des Vosges, et le stationnement 
interdit dans la rue Auguste-Lamey.

Cross du collège de l’Esplanade
A l’occasion du cross annuel organisé 
par le collège d’enseignement secondaire 
de l’Esplanade, ce samedi 20 octobre, 
la circulation des véhicules 
sera interrompue dans la rue de Boston 
de 8 h à 12 h, y compris pour les bus 
de la CTS et les cyclistes.

CONFÉRENCE

Laïcité et enseignement religieux 
à l’école publique en Alsace
Jeudi 18 octobre, à 20 h, la maison des 
associations organise une conférence sur 
« les enjeux de la laïcité et la question de 
l’enseignement religieux à l’école publique 
en Alsace et en Moselle ». Elle sera 
animée par Jean-Marc Gillig.
Infos : www.laicitedaccord.com

CULTURE

Exposition à la gare de Strasbourg
Lors des 24 heures de l’Architecture, 
« Gares & Connexions » (SNCF) propose 
au public de découvrir une architecture 
« riche et diversifiée d’ici et d’ailleurs » 
au cours d’une exposition sous la grande 
verrière de la gare jusqu’au 26 octobre.

INFO-SERVICES
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20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 36 - Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial :
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
lkintz@20minutes.fr

21 °C8 °C

16 °C1 °C

météo

MATIN APRÈS-MIDI

Demain à Strasbourg

Le ciel pluvieux nous tombe 
sur la tête
Une perturbation apporte des pluies entre 
le centre-ouest et le nord-est. Le long 
de la Manche, un ciel de traîne s’installe 
donnant quelques averses. Des Pyrénées 
aux Alpes, le ciel se charge de nuages. 
Le temps est agréable en Méditerranée. 

APRÈS-MIDIMATIN

Aujourd’hui à Strasbourg  et en France
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DELPHINE BANCAUD

L e distributeur de tickets d’attente 
n’a plus de munitions. Preuve que 
le centre de santé parisien de 

Médecins du monde est débordé ce 
lundi, tout comme les autres jours de la 
semaine. « Rien qu’au premier se-
mestre 2012, le nombre de personnes 
accueillies dans notre centre a pro-
gressé de 18 % », constate le Dr Jean 
Nau, son responsable. Dans la salle 
d’attente bondée patientent beaucoup 
de jeunes, des couples avec enfants et 
des personnes âgées.

Des pathologies déjà avancées
Une population de plus en plus précaire, 
selon Jean Nau. « Il s’agit notamment de 
migrants d’Afrique subsaharienne, du 
Maghreb et des pays de l’Est, en situation 
régulière ou non. Nous accueillons aussi 
de plus en plus de mineurs », précise-
t-il. « La plupart du temps, ils n’ont pas 
de couverture médicale, car les dé-
marches pour accéder à la CMU (cou-
verture médicale universelle) et à l’AME 
(aide médicale d’état) sont de plus en 
plus longues et difficiles », ajoute Bar-
bara Ndadoma, assistante sociale du 
centre. Conséquence : beaucoup de pa-
tients arrivent au centre de soins avec 
des pathologies déjà avancées. « Les 
plus âgés souffrent souvent de diabète 
ou d’hypertension. Les plus jeunes ont 

parfois contracté une hépatite B ou C ou 
la tuberculose », explique Jean Nau. Vé-
ronique, Congolaise, fait partie de ces 
patients qui viennent se faire soigner 
tardivement : « J’ai mal au dos et à la tête 
depuis quelque temps. J’ai cru que 
j’avais une maladie grave. Mais le mé-

decin m’a dit que je n’avais pas l’hépatite, 
ni le VIH, c’est déjà rassurant. » A 
quelques mètres d’elle, Omar, un Algé-
rien sans papier de 26 ans, vient consul-
ter pour une allergie cutanée. « Je vou-
lais aller à l’hôpital, mais je ne savais pas 
où m’adresser et si je pouvais me faire 
soigner dans ma situation. Si je n’étais 
pas venu ici, j’aurais continué à souffrir 
en silence. » De son côté, Hafize, une 
Comorienne de 20 ans, souffre des 
oreilles : « Je n’ai pas encore rempli mon 
dossier pour obtenir la CMU, car je dois 
chercher un logement et un travail en 
même temps. Au moins ici, c’est facile 
de se faire soigner. » W 

La fréquentation du centre parisien a progessé de 18 % au premier semestre.

REPORTAGE Le centre parisien de Médecins du monde est débordé
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W UN BAROMÈTRE INQUIÉTANT
Selon le rapport annuel de Médecins du monde (MDM), qui sera publié 

ce mardi et que 20 Minutes s’est procuré, entre 2008 et 2011, les consultations 

médicales dans les centres de MDM ont augmenté de 22 %. Sur la même 

période, le nombre de mineurs accueillis a progressé de 48 %. 

Et en 2011, plus d’un tiers des patients auraient dû être traités plus tôt.

Que diable Vincent Peillon est-il allé 
faire dans cette galère ? Dimanche sur 
France Inter, le ministre de l’Education 
s’est prononcé en faveur de la dépéna-
lisation, à laquelle sont clairement op-
posés François Hollande et Jean-Marc 
Ayrault. Cette sortie signe-t-elle à nou-
veau une bravade à l’intention du Pre-
mier ministre ? Pas du tout, démine-t-
on dans son entourage. Après avoir été 
recadré par Jean-Marc Ayrault, Peillon 
a d’ailleurs fait marche arrière assurant 
qu’il ne s’agissait que d’une « réflexion 
personnelle ». « Le débat politique doit 

être libre. Même si aucun projet de loi 
n’est prévu, un ministre doit pouvoir 
donner son avis sur un sujet qui 
concerne toute la société », plaide 
Malek Boutih, député PS de l’Essonne, 
favorable à la dépénalisation. « Jusque-
là, il était dans un mode de communi-
cation assez soft, il s’était positionné 
comme un homme de dossier, sur le 
fond », même lors du couac des pre-
miers jours sur le rythme scolaire, re-
lève Rémi Lefebvre, politologue spécia-
liste du PS à l’université de Lille. W 

MAUD PIERRON

POLITIQUE

Vincent Peillon, la boulette de trop ?

Le ministre Vincent Peillon.
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OTAGES
Hollande reçoit les familles
Le Président a reçu lundi les 
familles de deux Français otages 
au Mali. « François Hollande a trop 
mis la France en avant », a déploré 
sur BFMTV Diane Lazarevic, 
fille de l’un des otages, 
au sujet de l’éventualité 
d’une intervention au Mali.

PLAINTE
Dati en colère
Rachida Dati a déclaré sur BFMTV 
qu’elle a déposé plainte contre 
Le Point, qui a affirmé qu’elle avait 
assigné Dominique Desseigne 
en reconnaissance de paternité.

secondes20

La précarité des mères célibataires est 
un sujet préoccupant. Selon un son-
dage Ipsos-Logica Business Consulting 
pour Femme Actuelle, 53 % d’entre elles 
expliquent que le manque d’argent est 
leur principale difficulté. Presque une 
mère célibataire sur deux (45 %) avoue 
ne pas arriver à boucler son budget sans 
être à découvert et 19 % craignent de 
basculer dans la précarité. Le nombre 
de divorces repart à la hausse, celui des 
mères célibataires également. Ipsos 
estime qu’il y en a entre 1,5 et 2 millions 
dans notre pays. Et ce modèle familial 
est accepté par les Français. Puisque 
72 % des sondés considèrent que ces 
mères célibataires sont aussi capables 
que les autres de transmettre des va-
leurs à leurs enfants. 71 % estiment que 
ces enfants ont autant de chances que 
les autres de réussir scolairement à 
l’école. W M. GO .

Enquête réalisée du 12 au 22 septembre 2012 

auprès d’un échantillon de 1 069 individus dont 

850 personnes représentatives de la popula-

tion française, selon la méthode des quotas.

MONOPARENTALITÉ

Les difficultés 
des mères 
célibataires

A partir de 19 h 10 sur RFI, 
Pierre Laurent, secrétaire 

national du Parti communiste.

MARDI POLITIQUE
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ACCIDENT
Le chauffard toulousain 
aurait reconnu les faits
Le conducteur présumé du véhicule 
qui a percuté deux adolescents 
à moto samedi soir à Toulouse, 
a été placé en garde à vue. 
Selon ladepeche.fr, qui cite 
une source proche du dossier, 
le chauffeur, un homme âgé 
de 48 ans, se serait présenté 
de lui-même et il aurait reconnu 
les faits. Il est connu des services 
de police et roulait sans permis 
de conduire. L’accident a provoqué 
un mort et un blessé grave.

Un ado tue son frère
Un jeune Messin de 17 ans 
est mort à l’hôpital Central 
de Nancy selon le republicain-
lorrain.fr. Dans la nuit de samedi 
à dimanche, entre minuit et 1 h 
du matin, l’ado manipulait 
une arme avec ses deux frères 
de 22 et 23 ans. Une balle, tirée 
accidentellement, se serait logée 
dans la tête du jeune homme.

secondes20

MARDI 16 OCTOBRE 2012 7FRANCE

VINCENT VANTIGHEM

I l y a le sourire de Paul. Les premiers 
pas de Leïa. Et même le déguisement 
de Batman du petit Robin. Depuis 

quelques années, de nombreux parents 
n’hésitent plus à publier des photos et 
des informations concernant leurs nou-
veau-nés sur Internet.

Un père jugé à Lyon
C’est ce qui a valu à un Lyonnais de com-
paraître le 19 septembre dernier. Accusé 
d’« incitation à la haine raciale » pour 
avoir posté une photo sur Facebook de 
son bébé ceint d’un drapeau de l’Alle-
magne impériale, ce père sera fixé sur 
son sort par le tribunal ce mardi. « Que 
cet homme se prépare à des lendemains 
difficiles, prophétise le pédopsychiatre 
Serge Tisseron. Son enfant risque fort 
de publier des photos de lui [son père] 
quand il sera plus grand, car il n’aura pas 
acquis la notion de droit à l’image. » Le 
cas de ce père lyonnais est extrême, 

mais, si l’on en croit ce spécialiste, les 
enfants sont nombreux à voir leur droit 
à l’image malmené par leur propre pa-
rent. Selon une étude d’AVG* – société 
de sécurité sur Internet –, 74 % des ma-

mans françaises ont publié des photos 
de leurs enfants sur la Toile avant leurs 
2 ans. L’étude révèle surtout que 26 % 
l’ont même fait dès la naissance.
« Beaucoup font ça par facilité, car il y a 
une grosse demande des proches, ex-
plique Benjamin, un jeune papa parisien. 
Nous avons refusé. Comme pour la re-
ligion, notre enfant choisira tout seul s’il 
veut s’inscrire sur Facebook quand il 
sera grand. » Il n’aura donc pas à se 
justifier de photos le montrant en train 
de régurgiter son biberon quand il pas-
sera ses premiers entretiens d’em-
bauche. « Le souci, c’est que les photos 
restent, réagit en effet Gérard Haas, avo-
cat spécialisé dans les technologies. 
Pour exiger le retrait, c’est très compli-
qué. » Serge Tisseron privilégie donc la 
pédagogie. Pour le compte de l’Acadé-
mie des sciences, il prépare un rapport 
sur le sujet. « Je vais proposer d’éduquer 
précisément les enfants à ce sujet dès 
l’école primaire », révèle-t-il. W 

* Etude réalisée en 2010 sur 2 200 mères.

SOCIÉTÉ 74 % des mamans ont posté des photos de leurs enfants 

CES PARENTS QUI AFFICHENT 
LEURS BÉBÉS SUR FACEBOOK

Le réseau social est prisé des parents.
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Le gouvernement tient bon 
sur le volet « procréation »
Non, le gouvernement n’en-
tend pas reculer sur l’ouver-
ture de la procréation médicale 
assistée (PMA) aux couples ho-
mosexuels. C’est l’un des mes-
sages qu’a voulu faire passer 
Najat Vallaud-Belkacem, porte-
parole du gouvernement, en 
marge de son déplacement. 
« A partir du moment où un 
couple de femmes a un projet 
parental solide, il faut qu’elles 
le fassent », a-t-elle dit, sans 
préciser pour autant si ce point 

de vue était partagé par l’en-
semble des ministres. « Le gou-
vernement se pose la question 
du véhicule législatif », a-t-elle 
poursuivi. Il ne sait pas encore, 
en clair, quelle loi pourrait por-
ter la réforme. « On prend le 
temps de réfléchir, on se pose 
des questions. » Elle a enfin 
estimé qu’il n’était « pas accep-
table » que des maires refusent 
de célébrer des mariages 
homos et que des « sanctions » 
existent. W A. S.
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W MIVILUDES
Najat Vallaud-Belkacem entend saisir la Mission 
interministérielle de vigilance et de lutte contre 
les dérives sectaires au sujet des thérapies de conversion, 
des groupes qui assurent qu’ils peuvent changer 
l’orientation sexuelle des jeunes.C hristophe, du Groupe action gay et les-

bien 45, se retourne vers Najat Vallaud-
Belkacem et la met en garde : « Ne 

soyez pas choquée par les questions que l’on 
va avoir. » La première fuse : « Etes-vous 
pédé ? » Ricanements. Puis une collégienne 
lance : « Monsieur, vous êtes normal, alors on 
a cru que vous étiez comme nous ! » En assistant 
lundi à un atelier de sensibilisation aux discri-
minations homophobes dans un collège de la 
banlieue d’Orléans, la ministre des Droits des 
femmes, chargée de la lutte contre l’homopho-
bie, sait que le sujet est sensible.

Ne pas laisser passer les insultes
« Dans la cour d’école, quand vous entendez 
fuser une insulte, il ne faut pas laisser passer », 
explique la ministre à la trentaine d’ados assis 
devant elle. « Des mots qui vous paraissent cou-
rants sont en fait des insultes. Il faut que votre 
intolérance à l’homophobie augmente. » L’oc-
casion pour elle de faire de la pédagogie sur le 
mariage homosexuel. « Un truc formidable. Il 

n’y a pas de raison qu’il y ait de la peur, du fan-
tasme. » Six élèves s’y disent opposés. Parmi 
eux, Alberto, qui parle de l’homosexualité 
comme d’une « maladie » et trouve « abusé » 
que l’on puisse être condamné pour injures ho-
mophobes. « Si tu ne veux pas être condamné, 
le mieux est de ne pas insulter, répond la mi-
nistre. Est-ce que, toi, tu supporterais des in-
sultes racistes toute la journée ? » « Y’a encore 
du boulot », soupire un conseiller. W 

REPORTAGE La ministre des Droits des femmes s’est rendue lundi dans un collège du Loiret

CONTRE L’HOMOPHOBIE, LA PÉDAGOGIE

Najat Vallaud-Belkacem face aux élèves.
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À FLEURY-LES-AUBRAY (LOIRET)
ALEXANDRE SULZER
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MATHIEU BRUCKMÜLLER 

J usqu’à six centimes de baisse par 
litre de carburant pendant trois 
mois. La promesse du gouverne-

ment annoncée le 28 août, au moment 
où les prix à la pompe tutoyaient des 
records, risque de faire long feu. Le 
ministre de l’Economie, Pierre Mosco-
vici, et Benoît Hamon, en charge de la 
Consommation, ont reçu les distribu-
teurs le 4 octobre à Bercy pour faire un 
point. Satisfecit de l’exécutif. Les prix 
à la pompe ont baissé en moyenne de 
7 à 8 %, soit un repli de 12 centimes 
sur le litre d’essence et de 9 centimes 
sur celui du gazole par rapport aux prix 
constatés au mois d’août.

Situation préoccupante
Mais chez leurs interlocuteurs, c’est la 
soupe à la grimace. Depuis trois se-
maines, les prix à la pompe repartent 
à la hausse. D’après l’Union française 
des industries pétrolières (Ufip), l’im-
pact serait de l’ordre de plus de 

200 millions d’euros sur le secteur. 
Leclerc et les Magasins U ont ainsi 
vendu l’essence à prix coûtant jusqu’à 
fin septembre avec à la clé un effort 
respectif de 10 millions et 20 millions 
d’euros. « Pour chaque magasin, la 
perte se montait à 15 000 € », explique 
Thierry Dessouches, le porte-parole de 
Système U. La situation est encore plus 
préoccupante pour les pompistes in-
dépendants : 2 000 stations-service 
seraient en sursis.
Même pour les finances de l’Etat, la 
situation est délicate. En acceptant de 
prendre trois centimes à sa charge, le 
manque à gagner s’élève à au moins 
300 millions d’euros. Pierre Moscovici 
s’est engagé à présenter « un disposi-
tif pérenne » à la fin novembre pour 
contenir durablement les prix du car-
burant. Mais pour quel résultat ? A très 
court terme, le seul levier dont il dis-
pose serait la baisse des taxes, qui 
représentent la moitié du prix d’un litre 
de carburant. Difficile alors que le gou-
vernement racle les fonds de tiroirs. W 

CARBURANTS Les prix repartent à la hausse

LE SECTEUR NE VEUT 
PLUS FAIRE D’EFFORTS

Les propriétaires de stations-service alertent sur leur situation.
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A l’heure du carburant cher, Total 
s’emploie à réduire la facture des au-
tomobilistes. Le pétrolier mise pour 
cela sur son réseau Access, lancé en 
septembre 2011, qui compte près de 
200 stations et devrait atteindre la 
barre des 600 à la fin de l’année pro-
chaine. Avec à la clé « des prix infé-
rieurs de l’ordre de huit centimes au 
réseau Total traditionnel, rapprochant 
Access des prix pratiqués par la grande 

distribution », avance Thierry Pflimlin, 
directeur France de Total. Pour l’heure, 
la recette fonctionne, puisque les sta-
tions Access vendent trois fois plus 
d’essence qu’avant. Total, qui distribue 
environ 20 % du carburant en France, 
espère ainsi regagner des parts de 
marché face aux 62 % de la grande 
distribution, réputée pour casser les 
prix afin d’attirer les automobilistes 
dans ses magasins. W M. B.

Total mise sur son réseau Access
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CAMBODGE

L’ancien roi Sihanouk est mort
Norodom Sihanouk, l’ancien roi du 
Cambodge, est décédé lundi à 89 ans à 
Pékin, où il suivait un traitement médical. 
Très populaire au Cambodge, il avait 
accédé à la royauté en 1941, quand le 
pays était encore un protectorat français 
au sein de l’Indochine. Après avoir ob-
tenu l’indépendance du pays en 1953, il 
avait abdiqué en faveur de son père, No-
rodom Suramarit, pour gouverner 
d’abord comme Premier ministre puis 
comme chef d’Etat, avant d’être chassé 

par un coup d’Etat militaire en 1970. Re-
venu au Cambodge, il avait été assigné 
à résidence par les Khmers rouges avant 
de s’exiler à nouveau après leur chute. 
Cinq de ses enfants et quatorze de ses 
petits-enfants ont péri lors du génocide, 
qui a décimé un quart de la population. 
Sihanouk a ensuite retrouvé son titre de 
roi, désormais symbolique, en 1993, 
avant d’abdiquer en 2004 en faveur de 
son fils. Ses funérailles auront lieu au 
palais royal à Phnom Penh. W 

Norodom Sihanouk à Phnom Penh, au Cambodge, le 30 octobre 2011.
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DÉBAT
Obama vs Rommey, round 2
Barack Obama et Mitt Romney 
se retrouvent ce mardi pour un 
deuxième débat, à 21 h (3 h à Paris, 
mercredi). Ils y évoqueront 
la politique étrangère et le public 
pourra leur poser des questions. 
En recul dans les sondages, Obama 
doit se rattraper après un premier 
débat en demi-teinte.

11-SEPTEMBRE
Audiences à huis clos
Les accusés du 11-Septembre ont 
comparu lundi devant la justice 
militaire à Guantanamo. L’audience 
vise à préparer le procès, qui ne 
devrait pas se tenir avant un an.

secondes20

AUDREY CHAUVET

L ’humanité pourrait-elle manquer 
de nourriture ? La Journée mon-
diale de l’alimentation, le 16 oc-

tobre, est l’occasion de remettre sur la 
table des chiffres impressionnants : 
868 millions de personnes souffrent de 
la faim dans le monde, selon les derniers 
chiffres de l’organisation des Nations 
unies pour l’alimentation et l’agriculture 
(FAO), tandis que dans les pays dévelop-
pés, 40 % de la nourriture produite est 
gaspillée chaque année, selon un rapport 
de la FAO publié en 2008. Derrière ce 
paradoxe, la perspective de devoir nour-
rir neuf milliards de bouches fait craindre 
une pénurie alimentaire globale.

Spéculation, climat, gaspillage 
Avec la multiplication, prévue par les 
climatologues, des phénomènes météo-
rologiques intenses type tornades, sé-
cheresses ou précipitations violentes, les 
récoltes pourraient devenir de plus en 

plus aléatoires. Exemple : à cause de la 
sécheresse, les Etats-Unis n’auraient 
actuellement en stock que 6,5 % du maïs 
qu’ils consommeront dans l’année, un 
record historiquement bas.
Conséquence de la diminution des 
stocks, les prix s’emballent. Selon un 
rapport de Food Price Watch, entre sep-
tembre 2011 et septembre 2012, les prix 
du maïs et du blé ont augmenté d’environ 
25 %, rendant encore plus difficile pour 
les populations pauvres l’accès à la 
nourriture. De surcroît, beaucoup d’ONG, 
à l’image des Amis de la Terre, dénon-
cent la spéculation financière sur les 
matières premières, ou encore les agro-
carburants. Selon elles, il est intolérable 
de mettre dans nos voitures des céréales 
qui pourraient nourrir les hommes.
Le phénomène d’« accaparement de 
terres » par des pays étrangers, enfin, 
menace l’alimentation des populations 
locales dans des régions souvent déjà 
défavorisées par un modèle agricole 
dicté par la concurrence mondiale. W 

ALIMENTATION Vers une pénurie mondiale ?

CE JOUR OÙ NOUS 
AURONS TOUS FAIM

La baisse de la production de riz à Madagascar est inquiétante.
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ÇA VIENT DE PARAÎTRE

LE MONDE EN DESSINS

Certains dessins 
de presse 
regroupés 
dans Un œil 
sur le monde
étaient restés 
en mémoire, 
comme celui 
de Cabu paru 
après les attentats du 11-Septembre, 
où un trader travaillant dans l’une 
des tours jumelles, voyant l’avion 
fondre sur lui, s’écrie au téléphone : 
« Vendez ! » L’ouvrage de Jean-
Christophe Victor permet d’en 
découvrir plus de 200 autres, parus 
dans la presse française et étrangère, 
lors des principaux événements 
internationaux depuis 1989. Une façon 
de croiser les regards et raconter 
l’histoire de chaque pays, à l’image 
de ce Français dessiné par un 
Allemand avec une baguette en forme 
de salut nazi après l’arrivée de Le Pen 
au deuxième tour de la présidentielle 
en 2002. W FAUSTINE VINCENT

Un œil sur le monde. éd. Robert Laffont,
279 pages, 29 €

aujourd’hui sur

W CHAT
Serge Orru, ancien directeur 
général du WWF France, 
répondra à vos questions 
ce mardi à partir de 15 h.
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NOURRISSONS
Les dangers des colliers 
de dentition en ambre
Selon la Société française 
de pédiatrie, les colliers de 
dentition en ambre, censés calmer 
les douleurs liées aux poussées 
dentaires, présentent « un risque 
d’étranglement ou d’inhalation des 
perles ». En conclusion, les auteurs 
de l’étude demandent l’interdiction 
de « toute vente en officine 
d’un article inefficace ».

CARDIOVASCULAIRE
Les AVC en augmentation 
chez les 20-54 ans
Selon une étude publiée dans 
la revue Neurology, la proportion 
d’accidents vasculaires cérébraux 
(AVC) est passée en dix ans de 
12,9 % à 18,6 % chez les 20-54 ans 
habitant le Kentucky (Etats-Unis). 
Parmi les raisons invoquées pour 
expliquer cette hausse, les auteurs 
de l’étude évoquent l’explosion 
du diabète et de l’obésité 
chez les plus jeunes.

secondes20

20 MINUTES COMMUNICATION

VOTRE
CONSEIL

SANTÉ AVEC
Le pain, un allié pour votre 
forme et votre mémoire
Alors que l’alimentation des jeunes 
est pointée du doigt, l’Observatoire 
du pain se préoccupe de sa faible 
consommation parmi ces généra-
tions. Les chiffres parlent d’eux-
mêmes : les 20-24 ans en mangent 
46 % moins que les plus de 65 ans. 
La tradition se perd-elle ? « Ils ont 
tendance à emporter une barre de 
céréales dans leur sac plutôt que de 
manger une demi-baguette au petit 
déjeuner », constate Florence Guet-
tier, de l’Observatoire du pain.
Pourtant, avec ses 50 % d’amidon, le 
pain est riche en glucides qui « ap-
portent de l’énergie, celle-là même 
dans laquelle puise le cerveau, ajoute 
Florence Guettier. C’est donc une 
excellente source pour la mémoire. » 
En cas d’alimentation nomade, pri-
vilégiez donc le sandwich tradition 
composé de viande et de légumes. 
Ça ne mange pas de pain. Enfin si.
Rendez-vous sur 20minutes.fr 
pour plus de conseils santé.

CLAIRE PLANCHARD

U n dialogue de sourds. C’est So-
nalto qui a ouvert le débat, 
début 2011, en lançant Octave, 

un assistant auditif vendu 299 € en libre-
service dans les pharmacies, quand une 
prothèse vendue et réglée par un audio-
prothésiste atteint 600 à 2 100 €, rem-
boursés au maximum 120 € par la Sé-
curité sociale et 300 à 500 € par les 
complémentaires. Un coup de canif dans 
le monopole de la profession, qui a im-
médiatement provoqué des poursuites 
en justice pour atteinte « aux dispositions 
du Code de la santé publique ».

« On est dans un cercle vicieux » 
A la fin septembre, le ton est monté et 
la discussion a pris un tour plus média-
tique avec la parution d’une tribune des 
fondateurs de Sonalto, incriminant di-
rectement les « marges » et « prix pro-
hibitifs » pratiqués par le leader du 
marché Audika. Son président, Alain 
Tonnard, rappelle, de son côté, les exi-
gences du métier et les particularités 
d’une tarification au forfait où « le prix 
est celui d’un appareillage et non d’un 
appareil », c’est-à-dire de l’appareil et 
une dizaine de séances d’adaptation et 
de maintenance. Une argumentation 
contestée par les complémentaires 
santé. En créant des réseaux d’audio-
prothésistes, plusieurs d’entre elles ont 
déjà réussi à obtenir des baisses de prix 
de 10 à 40 %. L’idée : diminuer les 
marges en garantissant des volumes de 
clientèle supérieurs. « On est dans un 
cercle vicieux, avec peu de praticiens et 
peu de volumes et donc des marges 
excessives, allant de 1 à 5 par rapport 
au prix d’achat de la prothèse », analyse 
Marianne Bints, directrice générale du 

groupe Santéclair, à l’origine d’un de ces 
réseaux. Une pénurie de professionnels 
entretenue, selon elle, « pour maintenir 
un système économique de rente ». 
Du côté des associations, on dénonce 
aussi l’opacité de cette tarification au 
forfait, malgré l’obligation faite depuis 
2008 de présenter un devis normalisé. 
« Les tarifs sont rarement affichés et on 
fait payer à l’avance une prestation qui 
n’est bien souvent jamais fournie », ex-
plique Jacques Schlosser, en charge du 
dossier au sein de l’association Surdi-
France. Leur proposition : dissocier 
l’achat de la prothèse de la prestation 

de maintenance, qui serait alors factu-
rée au semestre ou à la visite, pour créer 
davantage de transparence, un peu à 
l’image de Free dans la téléphonie mo-
bile, qui vend l’abonnement sans le té-
léphone. Et encore plus, créer un sec-
teur conventionné secteur 1 parallèle 
adossé à une centrale d’achat nationale 
pour la fourniture des prothèses. Des 
propositions maintes fois défendues 
auprès des pouvoirs publics, sans être 
entendues. Pourtant, cinq millions de 
personnes sont concernées par les 
troubles de l’audition, dont deux millions 
ont moins de 55 ans. W 

Cinq millions de personnes sont concernées par les problèmes d’audition.

AUDITION Un appareil à bas coût relance la controverse sur les marges

LA POLÉMIQUE SUR LE PRIX 
DES PROTHÈSES FAIT DU BRUIT
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Assistant auditif ou prothèse ? Si le pre-
mier est plus cher que le second, il ne 
convient pas à tous les problèmes d’au-
dition. Un assistant d’écoute permet 
d’amplifier les sons aigus et graves pour 
corriger les pertes de l’audition liées au 
vieillissement. A la différence d’une pro-
thèse auditive, il ne nécessite ni réglage 
par un audioprothésiste, ni empreinte 
d’oreille, ni même d’ordonnance médi-
cale. Néanmoins, il est conseillé de 

consulter un otorhinolaryngologiste 
(ORL) ou un généraliste et de passer un 
audiogramme avant de s’équiper, car les 
assistants d’écoute ne sont pas adaptés 
aux pertes auditives importantes, 
comme les acouphènes. Les ORL re-
commandent aussi de porter une aide 
auditive dès qu’une gêne apparaît. S’il 
n’est pas assez stimulé, le cerveau perd 
progressivement sa capacité à interpré-
ter les sons.   W VINCENT COLAS

L’assistant auditif et la prothèse 
dans leur plus simple appareil
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Les prothèses auditives  
sont disponibles sur ordonnance.

*



PRIX NOBEL
L’économie aux Américains
Le « prix de la Banque de Suède en 
sciences économiques en mémoire 
d’Alfred Nobel » a été attribué 
lundi aux Américains Alvin Roth 
et Lloyd Shapley, deux spécialistes 
de la théorie des jeux, pour leurs 
recherches sur les allocations de 
ressources et les correspondances 
entre agents économiques.

SOCIAL
Petroplus enfin repris ?
Placé en redressement judiciaire, 
le raffineur suisse Petroplus attend 
ce mardi la décision du tribunal 
de commerce de Rouen. Les deux 
candidats en lice sont Alafandi 
Petroleum Group (APG) et NetOil.

AIR FRANCE
Transform 2015 se poursuit
La compagnie réorganise en trois 
branches indépendantes son 
activité de transport de passagers : 
long-courrier, moyen-courrier 
et réseau domestique.

secondes20
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BERTRAND DE VOLONTAT

U ne cure d’austérité sans précé-
dent. Les députés se penchent 
ce mardi sur le projet de budget 

2013, qui prévoit, outre 10 milliards 
d’euros d’économies pour l’Etat, 
20 milliards d’euros d’impôts nouveaux 
que se partageront, à parts égales, les 
ménages et les entreprises. Mais les 
mesures sont loin de faire l’unanimité, 
y compris au sein de la majorité.

Les « Pigeons » seront-ils sauvés ?
Si rien ne change, les particuliers dé-
clarant plus de 11 896 € de revenus 
annuels verront augmenter leur impôt 
sur le revenu (IR), au niveau de l’infla-
tion. Les plus aisés seront plus touchés, 
avec la création d’une tranche à 45 % 
pour les revenus supérieurs à 150 000 € 
par part. La contribution exceptionnelle 
à 75 % sur les revenus supérieurs à un 
million d’euros rapportera, elle, 
200 millions d’euros. L’impôt de solida-

rité sur la fortune (ISF) sera, lui, relevé 
d’un milliard d’euros. Un amendement 
suggère d’inclure les œuvres d’art de 
plus de 50 000 € dans son calcul. Mais 
le gouvernement n’y est pas favorable. 

Quant au plafond du quotient familial, il 
passera de 2 336 € à 2 000 € pour 
chaque demi-part. « Moins de 2,5 % des 
foyers fiscaux seront impactés par la 
mesure », affirme le gouvernement. 
De plus, les revenus du capital seront 
désormais assujettis au barème pro-
gressif de l’IR. Avec ce mécanisme, 
« 4,5 millions de contribuables verront 
leur cotisation d’impôt baisser, tandis 
qu’elle augmentera pour 4 millions de 
contribuables », selon l’exécutif. 
Les niches fiscales seront quant à elles 
plafonnées à 10 000  € au lieu de 
18 000 €. Egalement, une redevance TV 
de 64 € pourrait être étendue aux rési-
dences secondaires. La taxation des 
plus-values qui a suscité la grogne des 
« Pigeons » sera un point de discussion 
très sensible. Selon CroissancePlus, 
« les entrepreneurs devront reverser 
plus de 60 % des plus-values de cession 
de participations à l’Etat ». Le gouver-
nement pourrait déposer un amende-
ment, afin de revoir sa copie. W 

FISCALITÉ Les débats autour du budget 2013 débutent ce mardi à l’Assemblée

LES NOUVEAUX IMPÔTS SOUMIS 
À L’EXAMEN DES DÉPUTÉS

Le budget sera débattu à l’Assemblée.
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Pour faire paraître une offre d’emploi : pubemploi@20minutes.fren partenariat
avec

Toutes nos offres d’emploi sont dans 20 Minutes 
du lundi au jeudi

aujourd’hui

Devenez informaticien grâce à une formation de reconversion, 
inscrivez-vous au concours de surveillant pénitenciaire  
jusqu’au 3 décembre 2012…

Le feuilleton de l’entreprise Cette semaine : “Concours et formation” 

Retrouvez-nous sur notre site : www.devenirsurveillant.fr

SURVEILLANT PÉNITENTIAIRE
QUELLE SOCIÉTÉ PEUT SE PASSER DE NOUS
Mission : Les surveillants pénitentiaires assurent la garde des personnes
détenues et participent à leur réinsertion. Ils sont fonctionnaires de l’État et portent
l’uniforme. Ils ont une grande capacité d’écoute pour favoriser le contact avec
les personnes détenues et un esprit d’équipe à toute épreuve pour garantir l’ordre
et la discipline. Leur métier est exigeant et indispensable à notre société.

Formation : Une formation rémunérée de 8 mois à l’École nationale d’administration
pénitentiaire (Enap) prépare les futurs surveillants pénitentiaires. Ils alternent cours
théoriques sur le campus d’Agen (droit pénitentiaire, techniques d’intervention,
secourisme, etc.) et stages pratiques en établissement pénitentiaire.
Objectif : apprendre à gérer toutes les situations !

Vincent, premier surveillant
« Je conseillerais à un jeune de bien réfléchir : c’est une grande aventure
et un engagement. »

Nicolas, major pénitentiaire
« Mon conseil à quelqu’un qui veut faire ce métier ? Avoir un environnement
familial et social stable. Mieux vaut être bien entouré, bien dans sa vie
pour passer le cap des premières années. »

Sarah, surveillante pénitentiaire
« Ce métier est fait pour des gens qui ont envie de faire un métier utile à tous. »

Le concours de surveillant pénitentiaire, c’est maintenant !
Les inscriptions sont ouvertes jusqu’au 3 décembre 2012.

Prêt à nous rejoindre ?
Inscrivez-vous en ligne : devenirsurveillant.fr

-
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Votre motivation
+ notre expérience

Votre motivation
+ notre expérience

01.42.07.14.83

www.gefi-sa.com

Un salarié en CIF ou en CSP a le droit de :

Les salariés en CIF et ceux qui perdent leur emploi par le CSP ont
le droit de SECURISER leur carrière future par une formation de
reconversion dans un secteur qui recrute encore : l’Informatique.
Et c’est POSSIBLE même si vous n’avez pas de diplôme technique.
Plus de 5 000 personnes l’ont déjà fait en devenant :

•Technicien de maintenance micro/réseaux
•Technicien supérieur en réseaux
Toutes les informations :

Avec

4 377 000
lecteurs quotidiens*,

20 Minutes
est le quotidien national

le plus lu en France

Chaque jour

2981000*

lecteurs
Actifs
lisent 20 Minutes
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retrouvez toutes les offres emploi  du lundi au jeudi retrouvez toutes les offres de formation  tous les vendredis



Pour passer une annonce : pubemploi@20minutes.fr

EMPLOI 15
En partenariat avec 
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CHEZ DÉCATHLON

UN HANDICAP N’EST JAM
AIS

UNE BARRIÈRE.

Vous êtes motivé(e) ?
Rejoignez-nous

sur recrutement.decathl
on.fr

C E C I N ’ E S T P A S U N O B S T A C L E

C E C I N ’ E S T P A S U N O B S T A C L E

Sébastien est malentendant

Mardi 16 octobre, de 10h à 20h - Paris, esPacechaMPerret

+ de 150 exposants et + de 50 conférences et atelier
s pratiques

pour préparer son installation

Programme, liste des exposants et in
vitations sur provemploi.Fr

Préparer son installation ...

trouver la région idéale ! trouver un emploi ...

créer / reprendre
uneactivité

Fort de 5 ans minimum en cabinet de relations presse, votre charisme et
votre culture générale associés à une excellente formation vous permettront
de prendre en charge une dizaine de grands comptes de notre cabinet (luxe,
retail, industrie, service…).

Vous serez l’interlocuteur privilégié de dirigeants et travaillez en relation
étroite avec la direction. De réelles perspectives sont offertes aux personnalités
de valeurs.

Ce poste à statut cadre est à pourvoir immédiatement à Boulogne-Billancourt.
Bénéficiez d’avantages : excellente mutuelle, tickets restaurants…

Merci d‘adresser votre candidature à candidature@dreamsearch.fr

Moonpress est le premier cabinet de relations presse corporate et RH, filiale
de Moons’Factory. Dimensionner l’entreprise en leader d’opinion,
favoriser la reconnaissance de ces expertises et de sa valeur ajoutée
humaine telles sont quelques-unes de nos missions.

Attaché(e) de presse
sEnior (HF)



MARDI 16 OCTOBRE 201216 PAUSE

DIALOGUE
AVEC FILLES ET GARÇONS PAR SMS

Humm !
Tiens pourquoi

pas ?

ENVOIE

AFFINITE

62333

AU

0,35 EURO par SMS + coût SMS

Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 2 SMS minimum pour l’inscription. Pour assurer
la convivialité du service, des messages  d'animateurs sont susceptibles d'être adressés aux
utilisateurs. Réservé aux adultes. Conditions d’utilisation sur www.chat-portable.com

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 Vous agissez selon vos désirs.
Sans forcer la dose si le jeu n’en vaut pas
la chandelle. Vous avez raison.

Taureau du 21 avril au 21 mai
 Vous avez besoin d’évasion pour
faire le point sur vous-même et réfléchir
à de nouvelles orientations.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
 C’est en discutant que l’on peut 
avancer plus rapidement. Vous en avez 
conscience et privilégiez le dialogue.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
 Vous avez l’art de savoir déléguer
et de confier à votre entourage des missions 
qui les aident à se dépasser.

Lion du 23 juillet au 23 août
 Vous ménagez votre monture,
de manière à aller le plus loin possible.
Pas de précipitation, on voit d’abord.

Vierge du 24 août au 23 septembre
 Si vous pouviez changer d’air,
vous seriez aux anges. Certaines situations 
deviennent un peu irrespirables.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
 Vous ne perdez pas votre temps 
et vous restez à l’affût des opportunités 
susceptibles de vous faire évoluer.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
 Vous effectuez des pirouettes 
pour excuser vos erreurs ou vos petits 
mensonges. Un vrai talent pour la comédie.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
 Tout ne fonctionne pas comme
vous le souhaiteriez. Il y a des jours avec
et des jours sans.

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier
 Vous restez concentré en toute 
circonstance. En vous dispersant le moins 
possible, pour aller toujours à l’essentiel.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
 Les astres vous obligent à trancher 
sans aucun soutien extérieur, afin de mieux 
assumer vos responsabilités.

 Poissons du 19 février au 20 mars
 Votre côté superficiel disparaît
au profit d’une plus grande sincérité.
Vos relations en sont transformées.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2274 Force 1

SUDOKU  N°1443
  5 9  6  4  1
   3 2    6 9
 4 2   8 1   7
  9  3   6 5 
 5        3
  3 2   7  1 
 3   5 9   4 6
 9 6    4 7  
 2  1  7  3 9 

Facile

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1442
 3 5 7 9 6 1 8 4 2
 4 6 9 8 2 7 1 3 5
 8 1 2 3 4 5 9 7 6
 6 2 1 7 3 9 5 8 4
 5 3 8 6 1 4 7 2 9
 7 9 4 5 8 2 6 1 3
 2 4 6 1 5 8 3 9 7
 1 7 3 4 9 6 2 5 8
 9 8 5 2 7 3 4 6 1
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CHRISTOPHE SÉFRIN

C apteurs en folie. Smartphones 
avec « tracking », montres GPS, 
balances wi-fi, bracelets 

connectés… nous sommes de plus en 
plus nombreux à céder à l’appel de ce 
que les spécialistes nomment le coa-
ching électronique. Dans un domaine 
où les revenus des fabricants seraient 
multipliés par 7 d’ici à 2016 (source : ABI 
Research), la société Fitbit veut s’impo-
ser. Après Fitbit Ultra lancé au prin-
temps, et dont 55 % des utilisateurs 
seraient des utilisatrices, voici Zip, un 

nouveau capteur à arrimer à la poche 
de son pantalon, voire à son soutien-
gorge. Vendu 60 €, il est très discret et 
se fixe à l’aide d’une petite housse de 
silicone protectrice (cinq couleurs, au 
choix). A noter que l’attelage tient bien 
mieux que l’Ultra, que nous avions 
égaré en moins d’une semaine !

Des infos collectées en temps réel
Zip enregistre et affiche continuelle-
ment le nombre de pas effectués, la 
distance parcourue et les calories brû-
lées. Contrairement à son aîné, il est 
dépourvu d’altimètre. On ne connaîtra 

donc pas le nombre d’étages que l’on 
gravit. Dommage, il faudra se passer du 
badge « 747 » reçu automatiquement 
lorsque l’on franchit le cap des 4 000 
étages. L’ensemble des infos collectées 
au fil des pas se synchronise sur son 
compte Fitbit en Bluetooth. Sur le cloud, 
chacun dispose ainsi de ses statistiques, 
peut les partager et gérer sa forme en 
enregistrant ses activités physiques 
(pétanque et zumba comprises), les 
aliments consommés, etc. Un peu chro-
nophage… Nouveau : des applications 
iOS et Android mettent à jour continuel-
lement notre compte, smartphone 

Bluetooth et Zip commu-
niquant de concert. On 
peut même s’y créer un 
programme de perte de 
poids : de facile à ex-
trême. Allez, on se mo-
tive ! W 

BIEN-ÊTRE Fitbit Zip, un nouveau capteur pour prendre soin de soi

L’ÉLECTRO COACHING PAS À PAS

Les applications iOS et 
Android permettent de 

mettre à jour son compte 
Fitbit grâce au Bluetooth.

D
R

Felix Baumgartner, l’homme de 
tous les records. A 43 ans, il a été 
dimanche le premier homme à fran-
chir le mur du son en chute libre, soit 
une vitesse de 1 341,9 km/h. Il a battu 
la plus haute altitude atteinte par un 
homme en ballon (39 000 m) et le re-
cord du plus haut saut en chute libre 
(36 529 m). Il a fasciné les internautes. 
Environ 8 millions de personnes ont 
suivi son saut supersonique en direct 
sur YouTube, selon AllThingsDigital. 
Une première pour le site de vidéos. 
Plus de 3,1 millions de tweets ont été 
recensés autour de Felix Baumgar-
tner pendant les dernières vingt-
quatre heures. Côté médias tradition-
nells, dimanche soir, de 20 h à 20 h 15, 
1,7 million de téléspectateurs sui-
vaient l’exploit en direct sur BFMTV, 
soit 6,4 % de part d’audience. Un re-
cord pour BFMTV, qui était alors cin-
quième chaîne nationale. Selon lefi-
garo.fr, rien qu’en France, 2 300 
sujets sur la tentative ont été recen-
sés, tous médias confondus. W A. D.

RECORDS

Baumgartner 
fascine le web



50 nuances de Grey, ce n’est pas seule-
ment un livre, mais un mastodonte 
commercial aux déclinaisons promet-
teuses : mi-novembre, les éditions First 
sortent un guide, Le Décodeur de 50 
nuances de Grey, dans la collection 
« Le Petit Livre de », destiné aux 
femmes souhaitant en savoir plus sur 
les termes et les pratiques sexuelles 
décrites dans le roman. Au même mo-
ment, une gamme de sex-toys estam-
pillée « 50 nuances de Grey » sera com-
mercialisée en France. Et pour adoucir 
les esprits échauffés, EMI sort la bande 
originale du livre, composée des mu-
siques classiques qui rythment le 
roman, de Bach à Chopin. Avant l’adap-
tation cinématographique du livre, très 
attendue. W K. P

50 dérivés 
de Grey ?
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ISABELLE 
LAFFONT
Directrice des 
éditions JC Lattès.

Quand avez-vous 
découvert 
le livre ?
J’en ai entendu 
parler par les correspondants améri-
cains de la maison. E. L. James, l’au-
teur, était partie aux Etats-Unis pour 
vendre les droits cinéma. J’ai contacté 
l’agent anglais qui commençait à dé-
marcher des pays européens. C’était en 
mars, 15 jours avant la sortie au 
Royaume-Uni et aux Etats-Unis…
Qu’est-ce qui vous a décidé 
à acheter les droits du livre ?
Je suis une grande lectrice qui n’a pas 
de préjugés. J’ai fait lire le livre à trois 

autres personnes de la maison, d’âges 
et de profils différents, avant de faire 
une proposition, à l’instar des quatre 
autres éditeurs en lice. Tout le monde 
a eu un bon feeling, j’ai foncé.
Pour vous qui publiez aussi 
Dan Brown, ce roman est-il un pari 
ou un risque très calculé ?
Le Da Vinci Code a bénéficié d’une polé-
mique religieuse, 50 nuances de Grey
devrait profiter du film à venir. En ache-
tant, je me suis engagée sur une mise 
en place de 40 000 exemplaires pour 
chacun des trois tomes. Mais le buzz de 
cet été et les nombreux articles de 
presse ont fait monter le livre en puis-
sance. On a donc finalement décidé de 
mettre en place 320 000 exemplaires. 
J’y crois, car c’est un livre pas sinistre 
qui montre qu’on peut s’éclater en lisant 
une belle histoire d’amour. W 

« Tout le monde a eu un bon feeling »

D
R

W VERTIGE DES CHIFFRES

1 Le livre est en tête des ventes 

du site amazon. fr soixante-cinq 

jours avant sa sortie en librairie.

50 voire plus, le nombre de 

profils Twitter de Christian Grey, 

qui, d’après l’auteur, n’aurait 

jamais été du genre à twitter.

25 millions Le nombre 

d’exemplaires vendus pour les 

trois tomes sortis au Royaume-

Uni, version papier et e-book.

393 934 C’est le nombre 

actuel de « J’aime » sur la page 

fan Facebook de Christian Grey. 

Anastasia Steele est représentée 

par une trentaine de profils sur 

le réseau social.

KARINE PAPILLAUD

U ne mise en place de 
320 000 livres, un succès inter-
national en six mois avec plus 

de 40 millions d’exemplaires écoulés 
dans le monde, traduits en 44 langues : 
la sortie mercredi de 50 nuances de Grey
de E. L. James (17 €) sera un carton ou 
ne sera pas. Les éditions JC Lattès ont 
fait un joli coup en s’emparant du livre 
le plus phénoménal depuis Harry Potter. 
Et publient un roman érotique à un ti-
rage encore inédit.

De « Twilight » 
au « mummy porn »
Tout commence avec… Stephenie 
Meyer. L’histoire d’Anastasia et Chris-
tian s’inspire de celle de Bella et Edward 
dans Twilight. Avant qu’un éditeur aus-
tralien n’en achète les droits, E. L. James 
a publié l’histoire d’Anastasia et Grey en 
feuilleton sur le site de fanfiction de Twi-
light (site où les fans écrivent des va-
riantes de leur série préférée). 50 
nuances de Grey raconte comment Anas-
tasia, une étudiante vierge de 21 ans, 
rencontre Christian Grey, un milliardaire 
ultra-sexy de 27 ans. Elle est troublée, 
elle va céder, mais son truc à lui, c’est 
menottes et pinces à tétons, entre 
autres variantes SM. 
E. L. James ne recule devant aucun cli-
ché, mais avec un tel enthousiasme, une 
telle fraîcheur à écrire ses propres fan-
tasmes qu’on entre dans le jeu. Un nou-
veau genre baptisé « mummy porn lit », 

du porno érotique pour ménagères. « Ce 
qu’Harlequin fait depuis trente-cinq ans, 
glisse Karine Lanini, directrice éditoriale 
déléguée en charge de la collection éro-
tique Spicy Harlequin. On est loin d’His-
toire d’O de Pauline Réage. 50 Shades of 
Grey n’est pas vraiment un roman éro-
tique, le livre promet plus qu’il ne 
montre ». « C’est le modèle Jane Eyre, 
résume Denyse Beaulieu, qui a traduit 

le roman. Une jeune fille méritante qui 
ne connaît pas sa beauté et conquiert un 
homme riche et ténébreux qu’elle trans-
formera. » Elle a entrepris un gros travail 
sur la langue et la phrase, élaguant les 
grossièretés, les « fuck » et leurs déri-
vés : « Le lecteur français est plus atta-
ché au style que l’anglais. »Le premier 
tome sort demain, le deuxième le 3 jan-
vier et le dernier le 13 février. Effet d’au-

baine, une myriade d’agents anglo-
phones ont harcelé les éditeurs 
européens avec des manuscrits éro-
tiques grand public à la foire du livre de 
Francfort, qui vient de se terminer. W 

PHÉNOMÈNE Demain sort le roman que les lecteurs s’arrachent partout où il est publié

LES DESSOUS DE MISTER GREY

La Britannique E. L. James a déjà vendu 40 millions d’exemplaires de son roman érotique inspiré de Twilight.

D
E

N
IS

 P
O

R
O

Y/
A

P
/S

IP
A

Envoyez votre avis 
sur le livre à 

reporter-mobile@



)(,.#'!
715+0"/+

+&($$&
4"2!5,*

-5,57+ !4.)/
&-&$,/.%

*0:!<@!0!< C:=BD!:-3@
@! %.%& ),1$7+A @< .>%
*0:!<@!0!< C:=BD*0:!*0:!*0:! C:=*0:!*0:!

!/50(50)5$"*-$"*$'#%&
)0 3/42 6565 +&($

!57-5,

(
DA

2D
GL

'#
E

IH
J*

I:
98

%L
='

,>
,@

I!
;,

>'
#E

'L>
#?

,0
93

C-
&.3

6F-
."-

$.B
"-

0<
K3

F3-
)>

7FK
756

$#
43

0'
34

+$
1F6

34
M.7

1K
6/C

$(
DA

2D
:F

C&
63+

74
75

'$ *(#"$&# !)+ %$ #%&" '%(!%$& ?#03:=0<@9? C@
%2+,>61;+.;' *>( /+7%2(2;7 @< ,+4"4; ;( 872'5;



'"!% #$ !('% #)&# ! $#,

"5.2'2# %-( 12,332&)2( +3!52( 2/ 3,0/2 (&) $$$*)$+)-4*/2'
2' 4!/( 32( +-,/'( 42 %2/'2 .!6,'&23(

(1 %0/*', )'+")2-&+.

MARDI 16 OCTOBRE 201220 CULTURE

RECUEILLI PAR J. MÉTREAU

L’ acteur américain de 
35 ans incarne Alcide 
Herveaux, un loup-

garou dans « True Blood », 
dont la saison 5 est diffusée ce 
soir à 20 h 40 sur OCS Max.

Quelles séries aimez-vous ?
Uniquement celles de la chaîne 
HBO. Elles sont brillantes. Alan 
Ball, créateur de « True Blood », 
avait appelé sa série du « pop-
corn pour les gens intelli-
gents ».
« True Blood » est assez 
intelligent pour le public ?
Oui, oui, je sais… C’est des vam-
pires, des loups-garous, des 
gens qui couchent et se tuent 
entre eux (rires). Mais la série 
marche dans les pas de Ten-
nessee Williams, d’Henrik 
Ibsen, d’Anton Tchekhov. On y 

voit des personnages dignes de 
la mythologie grecque en train 
de faire les courses ou des 
tâches ménagères. Dans les 
anciennes pièces grecques, les 
dieux n’étaient jamais montrés 
à la maison… Zeus à la cuisine ? 
Ça doit être fascinant.
Comment un acteur incarne-
t-il une créature imaginaire ?
On se concentre sur ses aspects 
réalistes. J’ai étudié les loups, 
je me suis baladé avec eux…
Vous avez appris quoi ?
Comment ils se comportent, 
bougent, réagissent entre eux… 
Après, on projette tout ça dans 
le rôle. Mon personnage vient 
aussi d’une ville très spécifique 
des Etats-Unis, Jackson, dans 
le Mississippi. Dans le Sud, les 
hommes ne parlent pas beau-
coup entre eux. On peut rester 
côte à côte à regarder un match 
de foot pendant trois heures 

sans échanger un mot.
Et physiquement, vous 
devez vous entraîner, non ?
Oui, deux fois par jour, six jours 
par semaine. Avec Ron Mat-
thews, qui a entraîné Hugh 
Jackman pour les X-Men. C’est 
brutal. Comme si j’allais aux JO !
Comment évolue votre 
personnage dans la série ?
Comme l’avait défini l’anthro-
pologue Joseph Campbell, Al-
cide Herveaux est l’exemple 
classique du héros malgré lui. 
Il ne veut pas se mouiller, faire 
partie de la meute ou abuser 
de son pouvoir. Il devient un 
reclus et se cache comme un 
ermite. Mais à la fin de la saison 
5, il accepte son destin. W 

JOE MANGANIELLO L’acteur américain interprète un loup-garou dans la série « True Blood »

« ZEUS À LA CUISINE ? ÇA 
DOIT ÊTRE FASCINANT »

Joe Manganiello a côtoyé des loups pour s’inspirer d’eux.
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Retrouvez 
l’interview en 
intégralité sur
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Renseignements : 03 69 06 37 06 / www.philharmonique.strasbourg.eu

Billetterie : caisse OPS entrée Schweitzer du lundi au vendredi de 10h à 18h

Boutique Culture, 10 place de la cathédrale du mardi au samedi de 12h à 19h

Orchestre
PHILHARMONIQUE 
DE STRASBOURG
ORCHESTRE NATIONAL

JEUDI 25 & VENDREDI 
26 OCTOBRE

MARKO LETONJA direction

SIMON O’NEILL ténor

CHRISTIANNE STOTIJN mezzo

SCHUBERT-BERIO

Rendering

MAHLER

Das Lied von der Erde (Le chant de la terre), 

symphonie pour ténor, alto et grand orchestre

SAISON 2012>2013

 CONCEPTION REYMANN COMMUNICATION // MONTAGE BKN.FR

LICENCES D’ENTREPRENEURS DE SPECTACLES N° 2 : 104 79 64 ET N°3 : 104 79 65

Capitale

européenne
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Envoyez vos bons plans à : sortir-strasbourg@20minutes.fr

LES BONS PLANS
DE 20 MINUTES

CINÉMA RENCONTRE 
AVEC ALICE WINOCOUR

La réalisatrice Alice Winocour 
présente à l’UGC son premier 
film, sélectionné en mai à 
la Semaine de la critique du 
Festival de Cannes. Augustine, 
avec Vincent Lindon et Soko, 
évoque la place des femmes 
au XIXe siècle à travers l’étude 
d’un cas d’hystérie.

 ̈De 7,10 € à 10,70 €. A 20 h, 
jeudi, à l’UGC, 25, route du Rhin.

THÉÂTRE CHANTONS 
SOUS L’IMPRO
Le public souffle un air, les im-
provisateurs interprètent sur 
commande en faisant quel-
quefois preuve de souplesse 
avec les textes. La compagnie 
Inédit Théâtre relève tous les 
défis, de la salsa à l’opérette 
sans omettre rap ni musette.

 ̈De 5,50 € à 14 €. A 20 h 30, 
vendredi et samedi, à l’Illiade,
11, allée F.-Mitterrand à Illkirch.

BALADE PLANTASTIC
AU VAISSEAU
Le Vaisseau accueille Plan-
tastic, l’occasion d’une pro-
menade scientifique interac-
tive pour mieux comprendre 
fleurs, fruits et brins d’herbe.

 ̈De 3 € à 8 €. De 10 h à 18 h, du 
mardi au dimanche au Vaisseau, 1 
bis, rue Ph.-Dollinger.

MUSIQUE WAVE 
MACHINES À LA LAITERIE
Quatre garçons de Liverpool 
dans le vent. Wave Machines, 
avec ses rythmes électro-pop 
chatouilleurs, fait sensation 
depuis la sortie de son pre-
mier album il y a trois ans. Le 
groupe prépare un nouveau 
disque pour début 2013.

 ̈De 15 € à 18 €. A 20 h, demain, 
à la Laiterie, 13, rue du Hohwald.

D
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CONCERT Tête d’affiche au Molodoï

UN GRAND CRU 
DE MEURSAULT

Meursault et son leader Neil Pennycock jeudi au Molodoï.

MAX GEIWER

Une folk rugueuse, gorgée 
d’électronique et toujours 
imprévisible. Voici Meur-

sault. Ces Ecossais d’Edimbourg 
ne partagent donc rien de l’onc-
tuosité ni des saveurs florales et 
boisées du breuvage de Côte d’Or.

Extrémisme sonore
Neil Pennycock et ses comparses 
tiennent plus du Meursault d’Al-
bert Camus, ce personnage de 
L’Etranger dont ils empruntent le 

nom mais aussi les qualificatifs de 
héros révolté de l’absurde qui se 
bat pour sa passion de l’absolu. 
Les Ecossais, dans leur dernier 
album en date, Something for the 
Weakened, s’évertuent à emprun-
ter des chemins de traverse pour 
marier entêtantes compositions 
dépouillées et passages flirtant 
avec l’intégrisme sonore. Les riffs 
mêlent leur violence à des synthé-
tiseurs sur fond de banjo, ukulélé 
et harmonium surannés. W 

5 €. A 20 h 30, jeudi, au Molodoï,
19, rue du Ban de la Roche.

D
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Marc Ferrante propose six séries 
de ses « Jeux de mains ». Le 
plasticien strasbourgeois cherche 
à redéfinir la radiographie pour 
voir s’il est encore possible d’ha-
biter cette imagerie à l’usage bien 
spécifique. Il abandonne donc l’as-
pect médical pour mettre à 
l’épreuve l’imaginaire que la ra-
diologie convoque à travers son 
dispositif technique, son mode de 
représentation, son histoire et 
celle des autres arts et connais-
sances qui ont permis son inven-
tion. La radiographie devient ainsi 
photo, peinture, sculpture, cou-
ture grâce aux rayons X qui révè-
lent l’opacité de l’organe dans sa 
splendeur. Sur la table du radio-
logue, l’ombre, la peau, le reflet 
et l’empreinte se matérialisent 
avec la complicité de plusieurs 

artistes de la main, qu’ils soient 
marionnettistes, danseurs, magi-
ciens, manipulateurs radio ou 
chirurgiens. W M. G.

Entrée libre. De 14 h à 18 h, au Palais 
universitaire, 9 place de l’Université.

EXPOSITION

Quand les jeux de mains
mènent en radiologie

Les radios de mains s’exposent.

W
W

W
.M

AR
CF

ER
R

AN
TE

.C
O

M

AR
P 

SÉ
LE

CT
IO

N





"!'"$#&
%#$& &$!" '+%*)(



"!'"$#&
%#$& &$!" '+%*)( #!"

#&%
$



Thierry Lhermitte est devenu docteur 
sur TF1. Voilà Michèle Laroque avocate 
dans La Méthode Claire sur M6 à 20 h 50. 
Enfin, primo-avocate. Puisque ce télé-
film, qui a vocation à devenir une série – 
qui sait les téléspectateurs pourraient, 
eux, apprécier cette fiction sans grande 
aspérité –, met en scène Claire, ex-fleu-
riste passée de la tige au barreau. « Pas 
question qu’on me voit six fois par an, 
explique Michèle Laroque. Mais revenir 
une ou deux fois par an, oui. » L’actrice 
explique avoir été touchée par la capacité 
de son personnage à se construire une 
nouvelle existence. « J’ai eu un très 
grave accident de voiture qui a créé une 
rupture dans ma vie. Sur mon lit j’ai 
dit  :« Si j’étais morte, je n’aurais jamais 
su si j’étais une bonne actrice » ». Autre 
lien avec son personnage d’avocate au 
grand cœur prête à défendre les plus 
pauvres, « mon grand-oncle Pierre La-
roque a créé la Sécurité sociale ». De-
puis, Michèle Laroque est en couple avec 
François Baroin. Et pensait que l’ancien 
avocat trouverait peut être « un peu olé 
olé » la pratique du droit exercée par son 
personnage ! W A. C.

FICTION

Michèle Laroque 
en Claire sur M6

À VOIR
Télévision connectée
En France, 28 % des achats 
de téléviseurs d’ici à 2012 
concerneront les TV connectées, 
selon les résultats de l’étude 
« Social TV » par le cabinet GfK. 
En 2012, 990 000 écrans connectés 
se sont vendus dans l’Hexagone.

VU
Belle performance de TF1
La Rafle, ce dimanche à 20 h 50 
sur TF1, a intéressé 6,9 millions 
de téléspectateurs, soit 28 % 
de part d’audience

PAS VU
« Le Grand 8 » en chute libre
D8 remplace la rediffusion à 16 h 45 
du « Grand 8 », le talk-show 
de Laurence Ferrari et sa bande, 
par une série. En effet, l’émission 
a obtenu seulement entre 83 000 
et 240 000 téléspectateurs à midi 
(entre0,7 et 1,9 % de PDA) et entre 
73 000 et 131 000 téléspectateurs 
en fin de journée.

secondes20

ALICE COFFIN

Sur un plateau, en 2011, Bruno Le 
Maire, ministre de l’Agriculture, 
affirme qu’on ne pourra pas nour-

rir toute la planète sans utiliser de pes-
ticides. C’est cette affirmation que Ma-
rie-Monique Robin, auteur du Monde 
selon Monsanto, a passé un an à démen-
tir, en rencontrant des paysans qui font 
autrement et démontrent « comment 
l’agroécologie peut nourrir le monde ». 
Le résultat est un documentaire, Les 
Moissons du futur. Bras armé de la réa-
lisatrice, Arte, qui la soutient depuis 
longtemps.

En guerre contre la désinformation
« Nous croyons au documentaire d’in-
vestigation, explique Pierrick Ominetti 
chez Arte. Nous avons une liberté qui est 
un luxe. On se doit d’en user avec sérieux 
et de faire preuve de responsabilité. Par 
rapport à la télé publique, qui pratique 
un droit de réserve, ou des chaînes pri-

vées, qui dépendent des annonceurs, 
comme Canal+ nous pouvons faire de 
l’investigation ». Et ça balance. A tel point 
que Marie-Monique Robin se fait traiter 
de militante. « Mais, rétorque-t-elle, 
« milito » ça veut dire partir en guerre. 
Alors oui, je pars en guerre contre la 
désinformation. C’est ça le journalisme, 
non ? J’ai la chance d’être soutenue par 
une télé citoyenne. » Qui elle-même aura 
besoin, ce soir à 20 h 50, de téléspecta-
teurs citoyens ! W 

ENQUÊTE Un documentaire citoyen ce soir

ARTE, UNE MOISSON 
D’INVESTIGATION

Des paysans qui font autrement.
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Coupe du monde 2014. 
Qualifications. Groupe I. 
A Madrid. En direct.
     Après avoir remporté leurs 
deux premiers matches, les 
Bleus auront à cœur de créer 
l’exploit face à la meilleure 
équipe du monde.

0>)A>=? @(53?=+3A>
Présenté par Stéphane 
Bern. « Talleyrand, le dia-
ble boiteux ».
Amoral, ambitieux, cor-
rompu, mais aussi brillant, 
charmeur, Talleyrand fit 
coïncider les intérêts de la 
France avec les siens.

#- )*? @> /*1'
5>:A
Réalisation : Jean-Daniel 
Verhaeghe (Fr., 2009). 
1h30. Avec Line Renaud, 
Mélanie Bernier.
Une star du barreau défend 
une délinquante coupable 
d’un hold-up.

<* 0+:A)> 
@>? ;>//>?
·· Drame de Radu 
Mihaileanu (Fr.-It.-Belg., 
2011). 2h15. Avec Leïla 
Bekhti, Hafsia Herzi.
Des villageoises veulent 
convaincre les hommes de 
les aider à porter l’eau.

<>? 9+3??+-? 
@: ;:=:A
Réalisé par Marie-Moni-
que Robin (Fr., 2012).
Peut-on nourrir la popula-
tion mondiale en se tour-
nant vers l’agro-écologie ? 
Réponse dans une enquête 
internationale.

<* 97=5+@> 
$1*3A>
Réalisation : Vincent 
Monnet (Fr., 2012). 1h35.
Avec Michèle Laroque, C. 
Chollet, J.-N. Brouté.
Après avoir repris ses étu-
des à 35 ans, une quadra-
génaire devient avocate.
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FRANCE 5FRANCE 4 W9 NRJ 12TMC D8

20.45 La Revanche 
d’une blonde
Comédie de Robert Luketic 
(USA, 2001). Avec Reese
Witherspoon.
22.15 La blonde contre-
attaque Comédie.

20.35 OGM, vers 
une alerte mondiale ?
Documentaire. Le profes-
seur Gilles-Eric Séralini 
et son équipe ont testé le 
maïs transgénique NK603.
21.25 Le Monde en face

20.50 Babe, le cochon 
devenu berger
Jeunesse de Chris Noonan 
(Austr.-USA, 1995). Avec 
James Cromwell.
22.30 Babe, le cochon 
dans la ville Jeunesse.

20.35 Money Train
Action de Joseph Ruben 
(USA, 1995). Avec Wesley
Snipes. Un policier vient 
en aide à son frère et par-
tenaire.
22.30 Game of Death

20.50 90’ Enquêtes
Magazine. Présenté par 
C. Rousseau. « Pigalle : 
les secrets d’un quartier 
chaud ».
22.30 90’ Enquêtes
Magazine.

20.50 Grease
Comédie musicale de 
Randal Kleiser (USA, 1978).
Avec John Travolta. Un 
étudiant tente de conquérir 
le cœur de sa dulcinée.
22.50 Grease 2

VOTRE SOIRÉE TÉLÉ
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D idier Deschamps est un éternel 
optimiste. Quand on lui de-
mande s’il signerait pour un 

match nul contre l’Espagne ce soir, le 
sélectionneur français répond que non : 
« Je ne vais pas signer sans savoir ce 
qu’il peut se passer. » Le scénario du 
match paraît pourtant évident, si la lo-
gique est respectée. Face à la meilleure 
sélection du monde, les Français vont 
passer le match à courir après le ballon, 
tenter de fermer à double tour l’accès 
aux buts de Lloris et tâcher d’exploiter 
quelques situations de contre. C’est un 
peu court, mais les coéquipiers de 
Karim Benzema ne s’attendent pas à 
autre chose pour le premier sommet de 
cette poule éliminatoire. « Je suis 
convaincu que venir ici et ne penser qu’à 
défendre n’est pas la solution. A un mo-
ment, ça fait but. Mais lutter pour la 
possession, ça ne sert pas à grand-
chose non plus. Ils savent garder le 
ballon et bien l’utiliser », résume Des-
champs. 
La dernière fois que les deux équipes 
s’étaient rencontrées, en juin dernier 
en quart de finale de l’Euro (0-2), Lau-

rent Blanc avait bien tenté un coup : 
titulariser Mathieu Debuchy milieu droit 
pour bloquer le flanc gauche espagnol. 
Un tel schéma de jeu semble impro-
bable ce soir, même si Deschamps ne 

jette pas tout à la poubelle, d’autant qu’il 
a regardé avec attention le match de 
Donetsk. « Il y a toujours des choses 
positives. La France a été obligée de 
défendre très bas. Elle l’a bien fait par 

moments, mais il y a eu plus de soucis 
pour enclencher la 2e phase : inquiéter 
l’Espagne », raconte le sélectionneur.
Malheureusement pour les Français, il 
n’y a bien qu’en football que les Espa-
gnols ne sont pas inquiétés ces temps-
ci. Les médias locaux l’ont d’ailleurs 
bien compris, convoquant les fantômes 
de Zidane et de France 98 pour se forcer 
à rester sur leurs gardes. Un journaliste 
a même demandé à Deschamps quel 
Espagnol choisirait-il s’il pouvait en 
« nationaliser » un. « La Dèche » n’a pu 
que regretter de « ne pas avoir se pou-
voir ». De toute façon, le problème posé 
par la sélection ibérique ne l’empêche 
pas de dormir :« Je ne fais pas de cau-
chemar. Je préfère rêver. » W 

FOOTBALL L’équipe de France affronte ce soir l’Espagne, championne du monde et d’Europe 

Y A-T-IL UNE SOLUTION MIRACLE ?

Didier Deschamps sait que son équipe risque d’être obligée de défendre, mais il ne veut pas s’en contenter.
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Malheureusement 
pour les Français, il n’y a 
bien qu’en foot que les 
Espagnols ne sont pas 
inquiétés ces temps-ci.

Visiblement, on ne les y reprendra plus. 
Il y a six ans, l’équipe d’Espagne avait 
étalé sa condescendance dans la presse, 
à la veille d’affronter les Bleus en 8e de 
finale du Mondial. Ils voulaient « mettre 
Zidane à la retraite », mais c’est lui qui 
avait continué l’aventure. Depuis, les 
Ibères n’ont plus perdu en compétition 
internationale. Forcément, ils ne tom-
beront pas dans le panneau aujourd’hui. 
« Sans faire un grand match, ce sera 

impossible de battre l’équipe de 
France », assure Cesc Fabregas. Le 
Barcelonais identifie trois joueurs à sur-
veiller de près : Ribéry, Benzema et… 
Cabaye. Le milieu de Newcastle bénéfi-
cie d’une cote d’amour surprenante au 
pays des champions du monde. « C’est 
sans doute le joueur le plus talentueux 
que la France ait au milieu. C’est un peu 
leur Xavi », assure Del Bosque.
Pour éviter à ses troupes de se dire que 

tout sera aussi facile qu’à l’Euro, Del 
Bosque croit avoir détecté quelques 
évolutions liées à l’arrivée de Didier Des-
champs. « Au milieu et derrière, il y a de 
nouveaux hommes forts, qui ont donné 
un visage différent à cette équipe de 
France ». Ces « hommes forts », outre 
Cabaye, s’appellent Matuidi et Gonalons, 
et vous ne trouverez personne pour oser 
affirmer qu’ils valent leurs homologues 
espagnols. W A. M.

Les Espagnols ont ravalé leur mépris pour la France

une émission sur

W NOTEZ BIEN 
AVEC « 20 MINUTES »
Vous pestez devant les notes 
données par la presse ou 
la télé aux joueurs après un 
match ? Vous trouvez les 
journalistes trop durs ou trop 
complaisants ? Eh bien, à vous 
de jouer ! 20 Minutes s’est 
associé avec la toute nouvelle 
chaîne Sport365 pour vous 
donner la possibilité de noter 
les joueurs sur notre site. Vos 
notes seront confrontées à 
celles de la presse lors d’une 
émission diffusée mercredi 
sur 20minutes.fr, Sport365 
et coanimée par Eugène 
Saccomano. Vous allez regarder 
le choc Espagne-France, 
ce soir ? Alors à vos notes,
vous pouvez donner votre avis 
sur les acteurs du sommet de la 
Ligue 1 jusqu’à mercredi 11 h, 
on relève les copies après.

DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL

À MADRID
ANTOINE MAES

Suivez Espagne-
France en live ce soir 

à partir de 21 h

« Il y a un peu de 
chambrage avec 

Sergio Ramos, 
on s’est envoyé 

quelques textos. » 
Karim Benzema va retrouver 

ce soir nombre de ses partenaires 
au Real Madrid, mais il ne fera pas 

de sentiment.

C’EST DIT !
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FLORÉAL HERNANDEZ

E n moins de 48 heures, 
Alexandra Atamaniuk 
est passée d’un titre de 

championne du monde avec 
l’équipe de France U17 en Azer-
baïdjan, samedi, à deux heures 
de SVT dans son lycée de Nancy, 
lundi en début d’après-midi. 
Entre les deux, l’attaquante a 
participé à la rencontre de D1 
entre Vendenheim et Toulouse 
(1-1), dimanche. « Je suis arri-
vée pour la deuxième mi-
temps, raconte celle qui venait 
d’enchaîner sept heures d’avion 
et deux heures quinze de TGV. 
Je me suis changée, échauffée 
et je suis entrée. Je pétais le feu 
(rires). »
Lundi, la fatigue commençait à 

la rattraper. « Le décalage ho-
raire, annonce Atamaniuk. Et 
puis, il fait super froid ! » La Fé-
dinoise avoue avoir « encore la 
tête en Azerbaïdjan ». A Bakou, 
elle a laissé quelques larmes de 
joie après la victoire en finale 
sur la Corée du Nord (1-1, 7-6 
t.a.b.). « J’en verse encore », 
rigole celle qui, stressée, a re-
fusé de regarder la séance de 
tirs au but. Elle a été alertée de 
l’arrêt décisif de Romane Bru-
neau par les cris de ses coéqui-
pières. S’en sont suivies une 
course éphrénée, des embras-
sades et des pleurs donc.

Drôle de sécurité routière
Avant de partir à la Coupe du 
monde, Atamaniuk annonçait 
que les Bleuettes visaient le 

titre. Elle sourit quand on le lui 
rappelle et qu’on la félicite. « On 
se demandait quand même qui 
allait nous manger », reconnaît 
l’attaquante, qui est entrée en 
cours de match face aux Etats-
Unis (0-0) en poule et contre le 
Ghana (2-0) en demi-finale.
En Azerbaïdjan, l’attaquante de 

Vendenheim a joué, mais aussi 
découvert un pays dont elle ne 
savait rien. « J’en connais 
plus », assure la lycéenne de 
Terminale ES, estomaquée par 
la beauté des paysages mais 
aussi par la conception azer-
baïdjanaise de la sécurité rou-
tière. « Ils passent au feu rouge, 

des gens traversent ou mar-
chent sur l’autoroute... », énu-
mère-t-elle toujours un peu 
là-bas. D’ailleurs, Atamaniuk 
n’a même pas encore pris le le 
temps de fêter son titre. Peut-
être mercredi avec ses parents, 
assurément vendredi avec ses 
coéquipières fédinoises. W 

FOOTBALL Championne du monde U17, Alexandra Atamaniuk a déjà retrouvé les terrains et son lycée

ENTRE DEUX 
LARMES ET 
DEUX TRAINS

Championne du monde samedi, Alexandra Atamaniuk a joué en D1 dimanche avec le FCV.
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TENNIS
Mathieu retrouve Lopez
PHM, 100e au classement ATP, est 
engagé au tournoi de Stockholm, 
cette semaine. Au 1er tour, Mathieu 
retrouve Feliciano Lopez (35e) face 
à qui il a réussi sa première 
performance lors de son retour de 
blessure à Rotterdam en février.

Herbert en Israël
Dans sa course aux points ATP
pour décrocher sa place dans les 
qualifications de l’Open d’Australie, 
Pierre-Hugues Herbert (296e) va 
enchaîner deux Futures en Israël, 
où il vise les titres. Il débute face 
à Aviv Ben Shabat (1827e) à Akko.

HOCKEY
Derniers coups de patin
en Coupe de la Ligue
Les Strasbourgeois se déplacent 
à Epinal pour un match sans enjeux 
en Coupe de la Ligue. L’Etoile Noire 
est déjà éliminée alors que 
les Vosgiens sont assurés de 
terminer premiers de la poule B.

secondes20
Une lettre différencie le SUC du SEC, 
mais pour Vincent Anstett, le passage 
du Strasbourg université club au Souf-
felweyersheim escrime club est un 
changement radical. Il faut dire que cela 
faisait 23 ans que le sabreur tirait pour 
le SUC. « Je pars la mort dans l’âme », 
avoue le champion du monde par équipe 
2007. Cette séparation intervient à cause 
de relations tendues avec une partie du 
comité directeur strasbourgeois.

Objectif : monter en N1 d’ici 3 ans
Ne voulant pas quitter la région alors 
que les championnats d’Europe, dont il 
va s’occuper du marketing et de la com-
munication, se disputeront à Strasbourg 
en 2014, Anstett a donc contacté le club 
de Souffel. Le SEC a répondu favorable-
ment pour « garder un tireur comme 
Vincent dans la région avant les Eu-
rope », explique Bernard Weber, le 
président souffelois.
Le club entrevoit aussi la possibilité de 
monter de N3 en N1 rapidement, car 
Anstett ne débarque pas seul. L’Alle-
mand Nicolas Limbach, n°1 mondial, 
Maxime Guth et Nordine Marouf signent 
également à Souffel. « C’est du lourd, 
reconnaît Weber. L’objectif est de mon-

ter en N1 dans les trois ans. Cette équipe 
sera aussi une vitrine nationale pour le 
club et locale pour nos gamins. On va 
s’appuyer dessus pour se réorganiser. »
Pour sa première compétition sous les 
couleurs du SEC, Anstett a pris la 
5e place du Circuit national de Bordeaux, 
dimanche, Guth, la 23e. Le vainqueur du 
jour, Julien Pillet qui vient de faire son 
retour au SUC. W F. H.

ESCRIME

Vincent Anstett se met au SEC

Anstett passe du SUC au SEC.
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Petit Poucet alsacien de la Coupe de 
France, Oberschaeffolsheim est tombé 
sur le Racing (six divisions d’écart), lundi 
soir, lors du tirage du 6e tour de la Coupe 
de France. Un « Ouais » tonitruant a été 
lâché par Fabrice Spizzo, l’arrière droit 
du club de D1, à l’annonce du tirage. Son 
entraîneur, Christian Zepf, est égale-
ment ravi de tomber sur « le club fa-
nion », le samedi 27 octobre, et espère 
que son équipe « tiendra la dragée haute 
au Racing. Je ne veux pas d’un match de 
kermesse mais de foot », prévient-il. Son 
défenseur redescend petit à petit de son 
nuage. Après le tirage du premier 
match, il n’a pas réussi à suivre le reste 
et se retrouve à demander quelles sont 
les autres affiches alsaciennes de ce 
6e tour. Ce sont les Pierrots-Vauban (DH) 
qui héritent des SR Colmar. Il y a aussi 
un palpitant FC Mulhouse-Sporting 
Schiltigheim. On note également encore 
la présence de Schirrhein (Excellence), 
qui se rendra à Hirtzbach (Exc.). Les 
rencontres se disputeront les 27 et 
28 octobre. W F. H.

FOOT / COUPE DE FRANCE

Le plus petit 
tombe sur le 
plus renommé
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